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- C'e6tpourtant le ch.imùn que 6embIe voukJirle légi6lateur...

Le Pacs, l'enfant et Freud
.._~ ,. '.Tlall ... .u........

L
'ill'I)"rilil)l1 ,le I(IICHIVI,.,IIc..'sli,rnll'S "l'st lui pourtant qui captive l'intermga-
de parenté>~ (familles monopa- tion de l'enfant, c'est lui qui construit les
rentalt'soll recomposées; insémi- scénarios imaginaires qui sont au cœur
nation artificielle avec donneur; de son identité.
adoplion aujourd'hui légale par I:enfanl est au plus haut point intrigué

un adulte isolé, (icmain pcut.être par un par les mobiles affectifs de cette relation
couple J'homoscxucl$) vient qucstion- ilyant présidé à sa venue au monde, il y
ner la v,llidilédcs liens piliS traditionnels cherche à proprement parler sa raison
(le IllariilgC),tIUi IIC~JltI pIUSl:tJlIIIIICIliee tl'ètre: In~mesi cllcccu1scrve un caract~-
lnIUlrmc. rl'tr~séniMmati'luC'tduf.liI,leson imma-
l ,C!i~tlltlts SIIf:ic)lc.giCJlll'Sl'I illlllm1pcllcl' Ilirilé,ill'ul*rvc:cI l'inh.-rn)Bc,c:ttenlcde
p.icI11"SS('s,lisisM,'111Il,IIIIU'II''llll'lll ,III tl~. hllCIII'pl'cIHlrc: ill'l'cs~111 'Ille:/W'prlscn-
IMI:1,1'ltlcslitllltll'I.II'ill'l'llté Il'csl.dl~ I)n~ ,:e au monde est IIU co:ur uc,-'dcux
un thèllic très I,rivilégié de Icurs re. grandes questions ùe la vie humaine (la
cherchcs, on l'tillffilit dire le fondclncnt sexualité et la finitude) et en quelque sor-
mêmede Ictlrdisciplind P(Hlrtant, parce teà leur nouement: fruit de la vie sexuel-
que pr~dsél11l'nt l'Ill'Sont l',u:dlé à déai- le (sinnn toujours de la vic amoureuse,
rc t~Hllcsles IIIOd;llil~scllmllcs les viJri.l- hi en "U'iI aspire à cc que cc:soit le cas))
1iOIlS,tloillSIl'1l'lllps c:tSI..'lonlc'spraticlucs l'cnfnnt tentc, en écho aux Dltentes-deaes
c.:ullurcllesles pl~lsclivcrSl'S,du licI1de pa- IJarents, de se situer dans une succeaaion
rCllté, l'lll's Il'IHll'llt .\ Il'ill'I'l"(llhcr ks ;\ IC'lr égnrd, assuranl une pércnniS8tion

, <)ucstÎonsaclucllesqucsous un jour sim- <lecelleset ceux qui l'ont précédl, dans
1

plL'l1lcnl dcsc:ril)lil: ussurémcllt tUile, unlicn dc Irunsl1l1ssiun (lI1~meserait-(e
maissingulièn:l11cnt réductcur. .111Iravers de conflits tumultueux, no-
1.i111;lrclIl~;1 Cil dklllllC liHlllitHl,qlli ÎII- 1.IIIII1Umt lors LIe l'ud()h~scclll:c),

lércssc le dt:'vcloppcmcl1l psydwafl~dif CLOScnjcux ont été pris en compte pour
de ceux dont clic viseà désigner la l'lace favoriser l'épanouissement des dé-
particulière: les enfanls. Or, sur la ques- marches parentales inhabitueUe,.,jIînsi;
lion de l'incidence du lien de parenté sur lout un protocole accompagne l'insérni-
œ \Iévcl<lppemcnt,la recherche anl hro- nOitionartificielleavecdonneur(afinque".

poh)giq'IC (.'51m~ll'IlC,car clic ne dispose Icdésir du père ait primauté sur la stérili..
pas dcs instruments d'ohservation et téorganique,palliécparledonde,sper-
d'élndeadéquals. me);ainsi,la pralique de l'adoption (au
C'cst 1.1psyc:h;ll1illysequi est à même de sc dcnu:urant diverse scion les contrées) vi-
pronOIlf.:cr sllrl'Cqui fonde à (et ~gard le sc à fonder la primauté de la parentalité
lien de parenté: par l'approche singulière adoptanle en fonction du désir, à apaiser.
de ja souffrance psychique qu'elle a déve- la marque de l'abandon vécu par l'enfant
loppée,cn particulier, maintenant égale- et à accommoder au mieux l'établisse-
ment aupr~s de i'l'uJi1llt et dc sa tilmille, mcnt d'une relation parent-enfant non
elle observe dans son intimité les attentes étayée, comme habituellement, par les
allèdiws qui pohcllt le dc5vclt)ppcll1cnt marques Je la ressemblance,en tout cas
de l'enfant et chèrche rcm&deà sesdiffi- physique,
cuités. 5'agissant des nouvelles requêles (le droit
Pl<lçanta\l (n:m de ce dévdoppclllcnt le à l'adoption par un adulte isoléou par un
complexe d'Œdipe - découvert par coupled'homosexuels),lelégislateurna
Freud depuis m.1intenant plus d'ull siècle peut occulter le fait'qu'iI s'agit de lade~
el abondamment développé depuis par mande d'un droit (celui d'étre parent) .
ses successeurs-, la psychanalyse a repéré que les intéressés se contestent par ailleurs
que le lien de parenté y joue un rôle es- (dés lors que leur vie sexuelle n'estpâspo-
sentiel, venant consolider l'interdiction tentieUement procréatrice),Assuréinent,
(psychique) 'lui permet à l'enfant de se il se voit du coup placé dans one poSition
détourner du vœu œdipien (le désir délicate: car refuser ce droit ne serait-ce
sexuel incestueux à l'égard du parent du pas clore abusivement une démarche
sexe opposé et meurtrier à l'égard du pa- peut-être porteuse d'une maturation af4
renl du mémesexe) au protild'aulresin- fective pour les (désormais) parents et
vestissements (les apprentissages,durant d'un avenir propice pour un enfant? Mais
lagrandecnfi\l)q~; puis, à l'adolescence et l'accepter n'est-ce pas entérinerJ\.l?on
à l'âgeadulte, léimotivation d'épanouir sa compte l'évidente contradiction d4J&Fe-

vie sexuelle précisément en dehors de quête, au cœur de laqueUesera pla.ctl'en-
celles et ceux concernés par le lien de pa- fant? Car si nul ne peut a priori s'àlanner
renié), . excessivementde l'avenirpsychotbêique
Selon ce processus psychologique se dé- de l'enfant, nul ne peut non plus contes-
ploie tout un chan,lP de questionnements ter qu'il aura 'à se construire avecI~ sup-
qui agitent la vie infantHe. notamment port rl;'un désir parental ayant contourné
sur ce qui a rapproché les parents: ce qui la question de l'enfantement. .~~

motive l'enfant. sur ce plan, concerne le Auçune recommandation ne peùtlêtr~'"-
désir, le désird'entantement de celle et ce- véritablement formulée par le p~fes-';
1ui quH1ont'cngrndrhe' désir-at1rait~-jf-sionnel:tionnisœUe~'ci;mais q(J) !3t \4-
été immensément fugitif, voire inexis- pitale: que les enjeux soient posés dans
tant,aurait-il été \(HlfmenteOl! c'touff;mt, leur vérité et non occultés. A cet égard,

1 9 OCL 1999

Libéra.tion

La fMycha-
naly6e, par

600 aP.P!'CJChe
6ingùlière de
la_~~~
:td~

de6e
prononcer
6urceCRlt
~IeUen'
.de parenté
au regard. du
'. développe-
mentp.ùicho-

'=Jt~

d. C~dif)

-~
.~r

l'atlitudedu législateur né donne pas un
exemple convaincant. Ainsi, lorsqu'il met
en avant des considérations humani-
taires en vue de promouvoir l'adoption,
considéralions certes etfectives, mais in-
suffisantes à fonder le statut d'une filia-,
tion; tout autant lorsque, s'agissant de
l'adoption par des couples d'homo-
sexuels, il donne le sentiment d'élaborer
nn lexte de 101 (le Pacs) en mellanlll
l'écart ce qui en eslle seulen)ell un pell
effectif (cor toulle mnnde ou InelCJ"e
convient que le Vécllde la leXuulit~ esldu
domaine privé): l'éventualité qu'il yait
alors, en cette relation instaurée officiel-
lement, le socle pour une vie familiale,
donc pour l'accueil d'enfanlS. Dh lors,
les tenants de celle Ini se gaussent pcut-
élre. hon comple des réactions, certes
épidermiques, de ceux qui en tiennent
pour les modèle. familiaux traditinn-

nels: l'embarras du législateur ne se lals-

'

se-t-il pas repérer dans son silence, qui
fleure l'occultation? Un rien deconser-
vatisme peut -être chez les uns, mais un
zeste sans doule d'hypocrisie .chez les
autres...
La Iransmission à l'enfant est le sujet,lé-
gitimemenl sensible, de la vie d'une 50-
délé:Ùsl depuis l'enfuntquedoit être ré- !
fléchie l'nrsuni,,,lion des lienule I",renlé. 1
Lu

l''{.
'h..n..ly,",, par IUI,lu,e prlnlonliule

'ln ci Cildnnnéelll'rnfimccdanua COIII-
préhensinn .Ie 1..vie 1,,)'Chl'lue, pur su ré.
flcxicmluddc,sans passion niconccssion,
peut yccmtribuerprécieusement.
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